
Le 3 octobre 2006, les Fédérations
CGT, FO, CGC et CFTC de l'énergie
appellent à une nouvelle    journée
d'actions et de manifestations pour
s'opposer à la destruction du servi-

ce public et à la privatisation de Gaz de
France.

La FNME CGT et ses syndicats s'engagent à
créer toutes les condi-
tions afin que l'expres-
sion des électriciens et
gaziers soit la plus mas-
sive possible le 3 octobre
2006. 

Au-delà, nous et toute la
CGT, voulons contribuer
à permettre celles des
salariés des entreprises
publiques et privées, des
usagers.

Le 3 octobre, il y aura
une manifestation à Paris, nous contribuerons
à sa réussite. 
Le 3 octobre, les syndicats CGT vous propose-

ront aussi des initiatives dans toute la France.
Peu importe le lieu et la manière où nous nous
rassemblerons. Ce qui compte c'est que nous
soyons nombreux.

Le 3 octobre comptera dans les étapes de la
mobilisation car, ce jour là, un vote sur le pro-
jet de loi devrait avoir lieu à l'Assemblée
Nationale. 

Mais ce n'est pas une
fin en soi, ça ne sera
pas la fin du débat
citoyen. Il faut se rap-
peler que nous avons
mis en échec le gou-
vernement sur le CPE
alors que la loi avait
été votée !

Bien entendu, nous
n'en sommes pas à ce
niveau de mobilisa-
tion pour un sujet qui

n'en est pas moins aussi lourd de conséquen-
ces que l'aggravation de la précarité dans le
travail.

3 octobre :
A Paris ou ailleurs...

ce qui compte, c’est que 
nous soyons nombreux

« Selon les derniers 

sondages, 88 % 

des français sont 

opposés à la 

privatisation de Gaz de

France »

Chacun est pourtant convaincu que l'énergie et le marché ne peuvent pas faire bon
ménage. Nous ne sommes pas les seuls à le dire :

● l'association de consommateurs « UFC Que choisir » estime que la facture d'énergie
augmentera de 66 % pour les Français, en passant en moyenne de 1 400 euros par an et
par foyer  à 2  324 euros !,
● des analystes financiers estiment que 20 000 emplois seront impactés par le projet de
fusion « Suez - Gaz de France » pour permettre une rentabilité suffisante aux actionnai-
res,
● des experts internationaux en Belgique, en Russie et même aux Etats-Unis expliquent
que ce projet de privatisation n'est pas bon pour la France.



Nous avons largement
contribué à poser les
questions de fond. Nous
avons même convaincu
l'opinion publique : selon
les derniers sondages, 
88 % des Français sont
opposés à la privatisation
de Gaz de France.

C'est cette force là qui
doit s'exprimer. Chacun
d'entre nous, salariés des
industries électriques et
gazières doit maintenant
contribuer à transformer cette opinion devenue largement majoritaire en expression de refus face
à un gouvernement et un parti majoritaire aveugle et sourd.

Nicolas Sarkozy a dû en appeler à la discipline de vote dans ses rangs, car même les députés de
l'UMP sont divisés dans ce débat !

OUI, nous avons contribué à créer les conditions pour gagner !
Ce n'est pas maintenant que nous allons baisser les bras, bien au contraire.

Le 3 octobre, pour poursuivre l'énorme travail de conviction que
nous avons accompli, nous vous proposons de nous déployer de
partout pour continuer à convaincre autour de nous et pour faire
connaître notre détermination à gagner !

Mais surtout avec toute la CGT 

nous proposerons à tous les Français 

une journée de mobilisation exceptionnelle 

le samedi 14 octobre 2006 
Faisons en sorte de nous emparer 

du 3 octobre pour réussir 

cette prochaine étape !

« Transformer cette
opinion devenue largement 

majoritaire en 
expression de refus »
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